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Discours d’Alexandra Cordebard, Maire du 10e

Vœux aux habitants du samedi 17 janvier 2026

Seul le prononcé fait foi.

Monsieur le Sénateur de Paris, cher Rémi Féraud,
Mesdames les Sénatrices de Paris, chère Colombe Brossel, chère Marie-Pierre de la
Gontrie,
Messieurs les Députés, cher Pouria Amirshahi, cher Emmanuel Grégoire,
Mesdames et Messieurs les élus du 10e,
Chers habitantes et habitants du 10e arrondissement,
Mesdames et Messieurs,

Je suis très heureuse, avec mon équipe, de vous retrouver aujourd’hui, dans ce
gymnase au cœur de la Grange-aux-Belles, pour cette nouvelle cérémonie des vœux.
Chaque année, ce moment a une signification particulière : c’est un temps précieux,
où l’on se réunit pour célébrer ce que nous sommes et ce qui nous relie.

Cette année, dans le respect de la période de réserve électorale qui, vous le savez,
encadre la parole publique, ce moment n’est pas celui du bilan. Il est celui de la
respiration démocratique autour des valeurs qui nous rassemblent et qui guident la
manière dont nous faisons vivre notre 10e arrondissement.

Et ce qui nous relie avant tout est aussi simple qu’essentiel : notre attachement profond
pour Paris et le 10e.
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Oui, le 10e nous est cher pour ses sites emblématiques : son canal et ses théâtres,
ses portes historiques, mais aussi ses gares et ses hôpitaux, son histoire populaire et
son immense diversité culturelle.

Mais cet attachement n’a de sens que s’il s’incarne dans le quotidien que nous
partageons entre toutes les générations.

Du jardin du Chalet-Blanche Hoschedé, où les familles se retrouvent pour pique-
niquer, au jardin Villemin – Mahsa Jîna Amini, où l’on pratique aussi bien la pétanque
que le basket ; de la rue Saint-Maur piétonne, où les enfants jouent à la marelle, au
canal Saint-Martin, où l’on se baigne les dimanches d’été ; du Kiosque citoyen, où
associations et conseils de quartier agissent pour la ville de demain, au pont Saint-
Ange qui fait vivre l’art à ciel ouvert toute l’année ; jusqu’aux commerçants du
Faubourg Saint-Denis, aux restaurants du monde entier qui nous font voyager d’un
trottoir à l’autre : chaque lieu raconte la vitalité et la diversité du 10e que nous
aimons tant.

Ces scènes du quotidien ne sont pas le fruit du hasard. Elles sont rendues possibles
par une volonté partagée : celle de vivre dans un arrondissement profondément
chaleureux et ouvert. Un arrondissement qui accompagne ses habitants à chaque
étape de leur vie, et qui refuse qu’une partie d’entre eux soit laissée au bord du chemin.
Un arrondissement qui rejette les tentatives de repli et qui se mobilise à chaque instant
pour faire de chacun de nos quartiers des espaces d’égalité, de solidarité et
d’émancipation.
Et je crois profondément que la seule manière d’être à la hauteur de cette ambition,
c’est de reconnaître que l’action publique n’a de sens que lorsqu’elle est élaborée avec
vous, dans le dialogue et la responsabilité partagée.

Construire ensemble, c’est d’abord accepter le temps long. Car l’action publique, la
vraie, n’est ni une succession d’annonces pour répondre à des colères simplificatrices,
ni un catalogue de solutions immédiates qui fracturent plutôt qu’elles ne rassemblent.
Elle est un projet commun, une énergie patiente qui exige écoute, fidélité et humilité.
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Construire ensemble, c’est aussi s’inspirer des formidables initiatives que vous portez
– vous qui êtes si nombreux à vous engager pour transformer le 10e – et qui, dans tous
les domaines, sont guidées par les valeurs que nous partageons pleinement : l’égalité,
la justice sociale, et le devoir de prendre soin des plus fragiles autant que de notre
environnement.

Ces valeurs s’incarnent au quotidien dans le 10e grâce aux associations et aux
collectifs qui œuvrent pour que chacune et chacun puissent vivre ici dignement et
librement.

L’égalité et la justice sociale s’expriment notamment dans le travail des associations
féministes et anti-racistes, qui défendent l’égalité des droits pour toutes et tous, quels
que soient son genre, son orientation sexuelle, son origine, ses croyances, sa couleur
de peau, son milieu social, et rappellent à chaque jeune fille, à chaque jeune homme,
que l’horizon des possibles lui est ouvert, sans barrières ni renoncements.

Ces valeurs se manifestent aussi dans le soutien concret aux familles monoparentales
et les initiatives de nos centres sociaux, de nos associations de prévention spécialisée
qui, dans tous les domaines – accès aux droits, santé, éducation, justice –
accompagnent les habitants de tous âges au cœur de nos quartiers populaires.

Elles passent nécessairement par la création et la défense d’un logement digne et
accessible, dans tous les quartiers du 10e, pour que personne ne soit exclu de notre
ville.
L’égalité et la justice sociale, enfin, c’est prendre soin de notre patrimoine commun :
nos services publics de proximité, à commencer par l’école publique, où nos enfants
doivent pouvoir apprendre et s’épanouir dans les meilleures conditions.

La nécessité de prendre soin des plus vulnérables est au cœur même de l’ADN du
10e. Elle s’exprime ici chaque jour avec une force rare : celle d’affronter la précarité
sans jamais s’y résigner. De se tenir debout à chaque instant pour défendre celles et
ceux que la dureté du monde a fragilisés.
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Elle s’incarne dans les distributions alimentaires bénévoles organisées chaque
semaine place de la République et devant la gare de l’Est, dans l’accompagnement
des personnes sans-abri et le déploiement de dispositifs d’hébergement d’urgence,
ou encore dans le soin apporté aux victimes d’addictions.

Prendre soin, c’est aussi préserver notre environnement : aujourd’hui ce n’est plus
une question de conviction individuelle, mais un devoir collectif pour répondre au plus
grand défi de notre temps.

Et dans un arrondissement aussi densément fréquenté que le 10e, l’écologie, c’est
transformer nos rues pour mieux y respirer. C'est rendre l'espace public plus
accessible et permettre à chacune et chacun, qu'on soit enfant, senior ou en situation
de handicap, de s'y déplacer en toute sécurité. C’est renforcer la place de la nature en
ville pour rafraîchir nos rues et protéger la biodiversité, à l’image de la forêt urbaine qui
s’apprête à voir le jour à deux pas d’ici, place du Colonel Fabien. C’est trier, recycler,
réparer pour mieux consommer.

Car oui, ici dans le 10e, nous savons que repenser nos modes de vie et notre rapport
à la ville, c’est la condition d’un Paris plus respirable, plus vert et plus durable. Mais
surtout, que c’est la seule manière d’offrir un avenir digne à nos enfants.

Ces valeurs s’inscrivent dans un héritage profond : celui d’une ville qui attire,
rassemble et accueille. Elles sont le socle de ce que nous construisons ici, dans le 10e
et à Paris, et elles prennent une importance toute particulière dans le désordre que
notre monde connaît aujourd’hui.

Des guerres qui se prolongent et détruisent des peuples sur notre continent. Des
violations du droit international, des menaces d’annexion, des logiques de domination
qui ressurgissent. Des formes nouvelles d’autoritarisme qui montent, en Europe et
ailleurs, nourries par le trumpisme, par le rejet des contre-pouvoirs, par la banalisation
de la violence politique et du mensonge.
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Ces dynamiques fragilisent l’Europe, ses démocraties, et ce qu’elles portent de
libertés, de droits et de protection des plus vulnérables. Elles pèsent aussi sur nos
villes, sur Paris, sur nos quartiers, sur notre capacité à vivre ensemble.

Dans ce contexte, ce que nous défendons ici, dans le 10e arrondissement, prend une
portée particulière. Car faire le choix d’une ville juste, solidaire et profondément
engagée pour l’écologie, c’est faire le choix de la résistance. C’est ne pas céder au
désordre et à la brutalité du monde. Et faire le choix de ce qui rassemble, de ce qui
protège nos enfants, et de ce qui permettra de leur transmettre une ville, une société
et une démocratie dans lesquelles ils pourront grandir en sécurité, libres et confiants
dans l’avenir.

Construire ensemble, c’est enfin se rappeler quelque chose d’essentiel que l’époque
nous pousse parfois à oublier : l’action publique n’est pas seulement affaire de
contraintes ou de responsabilités ; elle peut, et DOIT ÊTRE, un espace de joie et de
fierté partagées.

La joie de voir naître un projet qu’on a imaginé ensemble. La joie de découvrir un
quartier qui s’anime, une initiative qui émerge, un lien qui se crée. La joie de sentir que
notre arrondissement protège, stimule et inspire. La joie d’agir pour faire vivre
concrètement notre démocratie.

Cette joie se retrouve au quotidien dans ce que le 10e, riche de ses 70 nationalités qui
vivent ensemble sans tensions communautaires ni religieuses, a de plus précieux : la
pluralité. Pluralité d’origines, de cultures, d’identités et de croyances.

Et face aux discours de haine et aux tentatives d’exclusion, nous devons tenir bon sur
l’essentiel, et sans cesse rappeler qu’ici, dans le 10e, à Paris comme en France, notre
avenir repose sur la diversité.

Cette pluralité est une force immense qui exige de nous une vigilance constante et
une responsabilité collective pour rejeter, chaque jour, le racisme, l’antisémitisme et
toutes les formes de discriminations qui divisent et nous détruisent.
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Je veux donc le redire ici avec force : le 10e est, et restera, un arrondissement qui se
bat contre les discriminations, sans compromis ni ambiguïté. C’est le sens de notre
engagement collectif et la condition inaltérable d’une République vivante, concrète et
fidèle à ses principes.
Mesdames et Messieurs, en 2026, je sais que le 10e restera ce qu’il est : une terre
d’accueil, un refuge.

Je sais que de nouveaux liens seront tissés, que de nouveaux projets verront le jour
pour cultiver cet art de vivre partagé auquel nous tenons tant. Que chaque jour, portés
par la force d’un territoire solidaire, de partenaires mobilisés et d’habitants
profondément investis, nous continuerons d’inventer une ville qui protège, qui
accompagne, et qui permet à chacune et à chacun de s’épanouir pleinement tel qu’il
est.

Cette année sera marquée par une échéance démocratique majeure : les élections
municipales qui se dérouleront les dimanches 15 et 22 mars prochains, et qui verront
pour la première fois à Paris la mise en place d’un double scrutin. Ainsi, chaque
électrice et chaque électeur sera invité à glisser deux bulletins de vote : d’abord pour
une liste qui élira le ou la maire du 10e, puis pour une liste de conseillers de Paris qui
élira le ou la maire de la capitale.

Ce sera une occasion renouvelée pour toutes et tous de s’impliquer dans la vie de la
cité et de participer à construire l’avenir de notre 10e arrondissement.

En conclusion, je veux aujourd’hui vous souhaiter, pour cette nouvelle année :
 De la douceur, dans un monde qui en manque parfois ;
 De la joie, cette joie partagée d’habiter un arrondissement vivant, chaleureux et

solidaire ;
 De l’audace, pour imaginer, agir et garder le cap malgré les vents contraires ;
 De la confiance, dans la ville que nous aimons, dans la communauté que nous

formons, et dans ce que nous pouvons être ensemble : un arrondissement qui
incarne ses valeurs, fier de son histoire populaire, et décidé à construire un
avenir toujours plus juste, durable, et profondément humain.
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Que cette année 2026 soit à la hauteur de cette énergie infatigable, de nos espoirs,
de nos ambitions, et de l’attachement profond que nous portons à Paris et au 10e.

Je vous remercie.


